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     © les Fiches du Cinéma 2025

In the Summers (In the Summers)
de Alessandra Lacorezza

In the Summers raconte les difficultés rencontrées 
par deux sœurs adolescentes pour se saisir d’un père 
aimant mais tourmenté qu’elles ne voient qu’en été. 
Un premier long métrage saisissant et émouvant  
d’une réalisatrice à suivre.

Il n’est pas étonnant que, dans son premier long 
métrage, Alessandra Lacorezza donne au personnage de 
Vicente pour centres d’intérêts l’astrologie et la physique ;  
ces disciplines sont les matrices mêmes du dispositif du film. 
Comme les corps célestes, innombrables et impossibles  
à tous observer dans un seul champ de vision, le film laisse 
le spectateur interpréter la multitude d’indices et de signes 
lui permettant de reconstituer l’univers de ce père d’origine 
portoricaine n’ayant la garde de ses filles, Violeta et Eva, que  
pendant l’été. Le portrait se précise ensuite : Vicente n’est 
pas si précaire, et dispose d’une culture scientifique et d’une 
intelligence saluées par ses amis. Qu’est-ce qui a donc  
mal tourné pour que son ex-femme ait refusé de lui confier 
leurs filles ? L’alcoolisme ? Nous ne le saurons pas. Le film  
multiplie les non-dits et les ellipses, sans cesser pour autant  
de captiver, en adoptant le regard des filles sur ce père 
ambivalent. Ce qui intéresse aussi Lacorezza, c’est l’évolution 
des adolescentes et leurs rapports au masculin : Violeta est 
queer et bouscule l’emprise paternelle là où Eva, cisgenre, reste  
intimidée par les présences féminines autour de Vicente. 
Durant ces quatre étés, les filles sont jouées par des actrices 
différentes (et un acteur transgenre pour la dernière 
incarnation de Violeta), chaque interprétation brillant à  
sa façon sans toutefois faire perdre de vue les personnages. 
On les observe grandir et subir les aléas de la régression 
d’un père qui faute, même quand il veut bien faire. Alternant 
moments brutaux et élans de tendresse, la réalisatrice dresse 
des portraits incomplets, mais toujours bouleversants, dans 
un récit morcelé mais jamais pressé. Quand la lumière arrive 
aux enfants, nous savons que l’astre s’est éteint. _V.M.

CHRONIQUE
Adultes / Adolescents

u GÉNÉRIQUE
Avec : René Pérez Joglar (Vicente), Sasha Calle (Eva, adulte), Lío 
Mehiel (Violeta, adulte), Dreya Renae Castillo (Violeta, enfant), 
Luciana Elisa Quiñonez (Eva, enfant), Kimaya Thais Limòn (Violeta, 
adolescente), Allison Salinas (Eva, adolescente), Emma Ramos 
(Carmen), Leslie Grace (Yenny), Sharlene Cruz (Camila, adulte), 
Gabriella Elizabeth Surodjawan (Camila, adolescente), Indigo 
Montez (Natalia), Nasir Villanueva (Julio), Guillermo A. Portillo III,  
Natay Carroll, Erin Wendorf, Diana Gaitirira, Drake Malone,  
la voix d’Adam Dicterow.

Scénario : Alessandra Lacorezza Images : Alejandro Mejia 
Montage : Adam Dicterow Scripte : Carolyn Harris Musique : 
Eduardo Cabra Son : Luis Omar Parra, Joseph Winterbotham et 
Carlos Garcia Décors : Estefanía Larraín Costumes : Fernando A.  
Rodriguez Effets visuels : Mevlana Rumi Dir. artistique  : Lorus 
Allen Casting : Stephanie Yankwitt Maquillage : Pepper J. 
Gallegos Production : Lexicon, Bluestone Entertainment, Exile 
Content Studios, 1868 Films et Luz Films Production associée :  
Yellow Nest Films, Assembly Line Entertainment et Arci Films 
Producteurs : Cristóbal Güell, Jan Suter, Stephanie Yankwitt, 
Slava Vladimirov, Alexander Dinelaris, Rob Quadrino, Nando Vila, 
Lynette Coll, Sergio Lira, Daniel Tantalean, Cynthia Fernandez De 
La Cruz et Janek Ambros Distributeur : Wayna Pitch.

 98 minutes. États-Unis , 2023
Sortie France : 9 juillet 2025

u RÉSUMÉ
À Las Cruces, Nouveau-Mexique, Vicente récupère  
ses filles Eva et Violeta, dont il a la garde estivale, à 
l’aéroport. Elles sont encore des enfants et n’ont pas 
l’habitude de vivre chez lui. Au fur et à mesure, l’ambiance 
se détend. Violeta décide de se couper les cheveux seule. 
Cet incident provoque une dispute entre Vicente et leur 
mère et gâche la fin des vacances. Lors d’un autre été, elles 
reviennent. Violeta est entrée dans l’adolescence. Vicente 
boit de plus en plus et les disputes avec Violeta s’aggravent. 
Vicente les emmène en pleine nuit pour un voyage surprise. 
Il perd le contrôle du véhicule ; un accident terrible s’ensuit.

SUITE... Un troisième été, Eva, maintenant adolescente, 
revient seule. Le père a refait sa vie avec Yenny et a eu  
un bébé, Natalia. Rongé par la culpabilité, ne pensant qu’à 
Violeta, Vicente néglige Eva, qui se sent abandonnée. Lors 
d’un autre été, les filles reviennent. Violeta est devenue 
une jeune adulte queer. Cette fois, les soeurs louent  
un Airbnb pour être autonomes et visitent ponctuellement 
leur père. Vicente est séparé de Yenny et Natalia a grandi. 
Les rapports, d’abord tendus entre Eva et son père, 
s’améliorent petit à petit. Alors qu’il essaie de s’excuser 
auprès de ses filles, Vincente balbutie qu’elles réussissent 
bien sans lui et leur annonce qu’il économise pour leur offrir 
des billets d’avion, afin qu’elles puissent revenir. À l’aéroport 
pour rentrer, les sœurs regardent l’horizon, épuisées.  
Elles ne seront plus obligées de revenir.

Visa d’exploitation : en cours. Format : 1,66 - Couleur - Son : Dolby SRD.
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Citations 
 

 

 
 

“In the summers émeut par son ton juste et authentique.” 
 
 

 
 

“Une délicate variation sur les rapports père/filles.” 
 

“Extrêmement bien maîtrisé.” 
 

 
 

“Une chronique familiale d'une justesse déchirante.” 
 

 "Residente est phénoménal, un acteur est né !" 
 
 

 
 

 "D’une improbable tendresse." 
 
 

 
 

“Alessandra Lacorazza dépeint avec finesse les relations complexes entre un père 
marginal et ses deux filles. Un premier film sensible et maîtrisé.” 

 
 

 



 
 

 "Saisissant et émouvant !" 
 
 

 
 

 "Un premier film percutant !" 
 

 "Touchant et juste." 
 
 

 
 

 "Un premier film réussi." 
 

 
 "Un récit frontière délicat." 

 
 "In the Summers n’est pas Bird ni Aftersun mais on y pense." 

 
 

 
 

“Entre douceur inquiète et âpreté violente, la cinéaste colombienne 
reconstitue une figure aussi aimée que redoutée.” 

 
 

 
 

“In the summers émeut par des qualités rares, 
sa simplicité, son toucher délicat…” 

 
 

 



 
 

“Âpre et sensible.” 
 

“Ne pas être ému est impossible. 
On vous aura prévenu !” 

 
 

 
 

“Des débuts prometteurs.” 
 

“In the summers séduit par le regard jamais complaisant porté sur ses personnages.” 
 
 

 
 

“Un drame intime et délicat.” 
  
 

 
 

“Un drame semi-autobiographique d’une grande intensité.” 
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